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Cependant, le refus de cer-
tains conseillers du PDG de
voter ce budget, pourtant
en hausse de 16 371 494 de
fcfa, a failli compromettre
l'issue de cette session.LES conseillers départe-mentaux de Ntem sont dés-ormais fixés sur lesprojections de leur institu-tion pour le compte del'exercice 2016. C'était à lafaveur de la session consa-crée à l'examen du budget,tenue récemment à Bitam,chef-lieu du département.

Ce budget s'équilibre enrecettes et en dépenses à lasomme de 264 627 482 frscfa; enregistrant ainsi unehausse de 16 371 494 frspar rapport à l'exerciceprécédent. Selon le Conseil,cette augmentation se jus-tifie par des efforts dé-ployés en matière defructification de ses pro-pres recettes. Les prévi-sions dudit budgetintègrent diverses préoc-cupations socio-écono-miques du département,notamment en ce quiconcerne les infrastruc-tures de santé, d'enseigne-ment, de promotion d'unhabitat moderne et la réha-bilitation des voies de com-munication, en piteux état. 

Déjà, on note qu'il a étéconsacré à ce dernier volet(réhabilitation des voies decommunication), la sommede 50 000 000 de francs autitre de la "participation à
la construction des voies",qui devra servir à la réfec-tion des routes en piteuxétat à travers les cantonsdu département, à l'excep-tion des voies bitumées etcelle de Bitam-Okok.En l'absence du préfet duNtem, c'est le sous-préfetde Meyo-Kyè, Martin Mba-Mengue, qui a présidé cesassises. Les projets arrêtéslors de cette session doi-vent confirmer, s'il en étaitencore besoin, l'impulsionprise par cette institutiondepuis un certain temps,

avec la réalisation de mul-tiples dossiers sociaux etéconomiques au sein dudépartement. En effet, plusieurs chan-tiers ayant été ouverts de-puis peu, il faudradavantage de ressourcesnécessaires à leur achève-ment. Comme indiqué dansla note explicative du pro-jet de budget présentéepar le président de cetteinstitution, Alfred MeminiMe Zué. D'ailleurs, d'en-trée, ce dernier a invité sescollègues conseillers à plusd'ardeur, pour répondreaux soucis énormes despopulations.
« Nous avons, aujourd'hui,
plus qu'hier, le devoir, l'obli-
gation de travailler d'ar-

rache-pied pour le dévelop-
pement du département,
sans considération, ni d'ap-
partenance politique, ni
d'origine sociale, tribale ou
géographique. Car, ici au
Conseil, nous sommes tous
filles et fils du Ntem. Nous
devons donc œuvrer pour le
développement du départe-
ment et, par ricochet, le
bien-être et le bonheur des
populations», devait-il dé-clarer.Les conseillers devront parconséquent s'atteler à met-tre l'accent sur les actionsde développement du dé-partement lors de cettesession. Toutefois, commel'a expliqué le receveur-percepteur départemental,ce budget 2016 a été im-

posé par la tutelle, dans lesouci d'encourager leConseil à maintenir lemême montant des re-cettes, comme pendantl'exercice 2015. Il a rappeléque ce budget n'est qu'uneprévision, étant donné quele contexte économique dupays ne permet pas encorede fixer le budget de l'Etatgabonais de 2016.Cependant, l'on aura dé-ploré l'attitude de certainsconseillers du Parti démo-cratique gabonais dont 8sur 16 ont décidé de votercontre ce budget, sans don-ner des raisons valablesjustifiant leur boycott...

Un budget de 264 627 482 fcfa pour l'exercice 2016
Bitam/Session budgétaire du département
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Le sous-préfet de Meyo-Kyè, Martin Mba Mengue (à gauche) présidant l'ouver-
ture des travaux.
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Les auxiliaires de commandement assistant aux travaux de la session.
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Les récipiendaires ont eu
droit, de la part de leur em-
ployeur, à une cérémonie
rehaussée par la présence
du gouverneur du Woleu-
Ntem, Jean Gustave Me-
viane M’Obiang.LA direction provincialedes Travaux publics (TP)vient d’honorer vingt-septde ses agents en activité demanière continue en sonsein. A la faveur d’une cé-rémonie à son siège, re-haussée par la présence dugouverneur du Woleu-Ntem, Jean Gustave Me-viane M’Obiang,qu’accompagnaient plu-sieurs responsables admi-nistratifs et militaires de lalocalité. Deux des impétrants dujour, totalisant au moinstrente (30) ans de service,ont été parés de la médailled’or du travail, douze (12)autres, revendiquant vingt(20) ans au moins ont étédécorés de la médaille ded'argent, tandis que treize(13) de leurs camarades sesont vu décerner la mé-daille de bronze pour dix(10) d’ancienneté.Cette cérémonie, a reconnule directeur provincial du

Travail, EdmondNgom'Kass, illustre la vo-lonté des pouvoirs publicsde rendre un hommageparticulier aux agents mé-ritants, à l’heure de l’Éga-lité des chances, l’un deschevaux de bataille du chefde l’Etat, Ali Bongo On-dimba, qui met en exerguela méritocratie, en bannis-sant le système des privi-lèges. Il a rappelé lesprincipes qui sous-tendentle thème choisi pour la cé-lébration cette année de lafête du travail, à savoir : «
Le dialogue social et l’éga-
lité des chances pour un
travail décent».L’événement du jour, à ses

yeux, cadre parfaitementavec les objectifs poursui-vis, qui privilégient laconcertation et la négocia-tion entre les différents ac-teurs, dans l’intérêt biencompris de l’administra-tion d’une part, mais aussila compétence, les moyenset les conditions de travailpouvant favoriser l’épa-nouissement ou bien-êtrede l’employé, d’autre part.L’orateur a félicité EtienneNziengui, directeur provin-cial des Travaux publics duWoleu-Ntem, pour son al-truisme, car en dépit desdifficultés du moment, iln’a ménagé aucun effortpour distinguer les heu-

reux récipiendaires. Les-quels, a-t-il poursuivi, doi-vent maintenir leur fidélitéenvers leur administration,et constituer également unfacteur de motivation poureux-mêmes et leurs col-lègues, qui aspirent aussi àêtre honorés demain.Les distinctions honori-fiques décernées à ses 27collaborateurs sont, del’avis du directeur provin-cial des TP, le fruit de leurlabeur et de leur travailsoutenu sur le terrain, deleur fidélité au sein d’unemême administration, deleur capacité à incarnerl'ensemble des vertus ci-viques. Qualités qui ne

peuvent, a-t-il soutenu, querehausser le prestige del’administration. Même si,a-t-il rappelé, ces mé-dailles, loin d’être une finen soi, doivent constituerun véritable catalyseurpour leurs bénéficiaires,afin de continuer à mériterl’estime et la reconnais-sance de la hiérarchie, demanière à savourer de-main, avec un infini plaisir,les joies que procure uneretraite méritée. « Je vous exhorte à demeu-
rer des exemples, des mo-
dèles, en suscitant
l’émulation auprès des au-
tres agents aspirant aux
mêmes distinctions », a-t-il

conclu.Au nom de l’ensemble dessyndicats qu’il représenteau sein de l’institution,Christian Ekoga a rappelécombien de fois l’agent desTP en général se dépensequotidiennement, avec ab-négation et amour, pourcompenser les effortsconsentis par l’Etat et lanation tout entière dans lesmissions qui leur sont assi-gnées, au point, parfois,d’exposer leurs vies etleurs familles. Il a exprimésa gratitude et sa fierté deconstater que l’Etat, pourqui ces missions consti-tuent l’une des prioritésparfaitement et pleine-ment intégrées dans laconduite des actions dugouvernement, récom-pense au niveau de lastructure woleuntemoiseles travailleurs méritants,sans dénier la valeur desautres.Voix grave et ému, Chris-tian Ekoga de conclure : «
Cette reconnaissance de
l’Etat nous motive davan-
tage, malgré les difficultés
du moment. Aussi, ne ména-
gerons-nous ni nos efforts,
ni notre temps, pour assu-
mer ces distinctions et pour
hisser encore plus haut et à
travers notre direction, le
flambeau de notre départe-
ment ministériel. »

27 employés des TP distingués de la médaille du travail
Oyem/Dans la foulée de la commémoration du 130ème anniversaire de la Fête du travail

René AKONE DZOPE
Oyem/Gabon

Le directeur provincial des Travaux publics, Etienne
Nziengui, lors de son allocution.
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Le directeur provincial du Travail, Edmond
Ngom'Kass, félitant les récipiendaires.
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